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• Centrafrique-Libye /
Crise. Le Drian chez Sas-
sou et DebyLe chef de la diplomatiefrançaise Jean-Yves LeDrian s'entretiendra de laCentrafrique et de laLibye ce jeudi avec lesprésidents congolaisDenis Sassou Nguesso àBrazzaville et tchadienIdriss Déby Itno à N'Dja-mena, a-t-on annoncé desource diplomatiquefrançaise.
• Kenya/Attaque. Cinq
policiers tués dans l'estCinq policiers kényansont été tués hier dansl'explosion d'une mine ar-tisanale au passage deleur véhicule à Liboi, dansl'est du Kenya, près de lafrontière avec la Somalie,a annoncé un responsablegouvernemental, évo-quant une attaque.
• Tunisie/Politique. Le
ministre de l'Intérieur
limogéLe ministre de l'Intérieurtunisien Lotfi Brahem aété limogé et sera rem-placé, par intérim, par leministre de la JusticeGhazi Jribi, ont annoncéhier les services du chefdu gouvernement.

L'Afrique en bref

• Afghanistan/Attentat.
Deux morts dans le
nordL'explosion d'une bombedans un centre d'enregis-trement pour les législa-tives a fait au moins deuxmorts dans le nord del'Afghanistan, la dernièreattaque en date contre lapréparation de ces élec-tions prévues pour octo-bre.
• France/Politique.
Hulot dit rester au gou-
vernement

Le ministre français de laTransition écologique, Ni-colas Hulot, a déclarémardi qu'il allait rester augouvernement dont il estl'un des membres les pluspopulaires, coupant courtaux spéculations sur undépart anticipé.
• République
Tchèque/Pol i t ique.
Babis renommé Pre-
mier ministreLe milliardaire ex-com-muniste tchèque AndrejBabis, dont le mouvementpopuliste ANO a rem-porté les législatives d'oc-tobre, a été renommé hierPremier ministre par leprésident Milos Zeman,pour tenter de formeravec les sociaux-démo-crates du CSSD une coali-tion appuyéeinformellement par lescommunistes.

A travers le monde
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CASSE-TÊTE mathématique et physique :comment entrer à neuf dans une mini-voi-ture ? Des adolescents français ont réussile pari avant de se faire contrôler par lesgendarmes.Alors qu'elle était en poste de contrôle sa-medi soir près de Lyon (centre-est), unebrigade motorisée a procédé aux signesréglementaires afin de contrôler une voi-ture sans permis.
"Les gendarmes remarquent que la voitu-
rette a du mal à s'arrêter et pour cause,
neuf adolescents sont entassés à l'intérieur
!", ont raconté les militaires sur leurs

pages Twitter et Facebook.Partis "chercher des glaces", "trois des ado-
lescents sont assis à l'avant et six autres ont
pris place dans le coffre !", détaillent-t-ils.
"Après un bon savon des parents" venus ré-cupérer leur progéniture, les adolescentsont regagné leur domicile "sans les glaces
qui, elles, avaient fondu, mais avec quelques
prunes !", notent les gendarmes, qui préci-sent avoir procédé à une "verbalisation pé-
dagogique" avec seulement deuxcontraventions notifiées sur les septconstatées.

C'est arrivé...

... près de Lyon (France)

Une voiturette contrôlée avec 
9 adolescents à bord

Le président est sommé
d'adopter des mesures
fortes pour endiguer la cor-
ruption et rétablir la sécu-
rité dans le pays. Faute de
quoi, les parlementaires
n'hésiteront pas à recourir
à leurs "pouvoirs constitu-
tionnels".

LES parlementaires nigé-rians ont menacé hier leprésident MuhammaduBuhari de recourir à uneprocédure de destitution sides mesures fortes ne sontpas prises pour endiguer lacorruption et rétablir la sé-curité dans le pays, révé-lant des désaccords de plusen plus profonds avecl'exécutif.Les deux chambres du Par-lement ont affirmé dansune résolution que l'As-semblée nationale "n'hési-

tera pas à (recourir à) ses
pouvoirs constitutionnels si
rien n'est fait", après une
"session conjointe" tenue àhuis clos à Abuja.La présidence n'a pas com-menté dans l'immédiat larésolution publiée par leservice de communicationdu président du Sénat Bu-kola Saraki, membre du AllProgressive Congress(APC) au pouvoir.Toutefois, le groupe parle-mentaire APC a dénoncéhier dans un communiquéla résolution adoptée "sans
vote", à l'issue d'une réu-nion à laquelle ont prispart "presque exclusive-
ment" des parlementairesde l'opposition.M. Buhari, élu en 2015 surla promesse de vaincre l'in-surrection du groupe jiha-diste Boko Haram et delutter contre la corruption,voit son bilan très critiqué,alors qu'il espère se faireréélire à la présidentielleprévue l'an prochain.

Les combattants jihadistes,bien qu'affaiblis, conti-nuent à mener des at-taques sanglantes dans lenord-est, tandis que de vio-lents affrontements entreagriculteurs et éleveurspour l'accès à la terre se-couent les Etats du centredepuis le début de l'année.Dans le Nord, des gangsmultiplient enlèvements et

vols de bétail à grandeéchelle.La résolution réclame no-tamment le limogeage desprincipaux responsablesde la sécurité pour leur in-capacité à protéger les vieset les biens privés. Le chefde la police fédérale, Ibra-him Idris, est ainsi accuséde "ne rien faire" pour em-pêcher les violences.

L'APC est majoritaire ausein des deux chambres duParlement, mais l'action dugouvernement est de plusen plus critiquée jusquedans les rangs de son pro-pre parti, déchiré par lesdissensions internes.Les médias nigérians fontrégulièrement état de la ri-valité opposant M. Buhariet le président du Sénat,ancien cadre du PeoplesDemocratic Party (PDP, aupouvoir de 99 à 2015)passé à l'APC lors des der-nières élections, à quibeaucoup prêtent des am-bitions présidentielles.Bukola Saraki a été convo-qué dimanche par la policepour être interrogé sur sonrôle présumé dans des bra-quages de banques ayantfait plus de 30 morts enavril, les principaux sus-pects arrêtés l'ayant dési-gné commecommanditaire.

Le Parlement menace Buhari de destitution
Nigeria/Politique

AFP
Abuja/Nigeria

Alors qu'il espère se faire réélire l'an prochain, le
président Muhammadu Buhari a vu hier se profiler la
menace d'une destitution brandie par le Parlement.
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LA communauté italiennedu Gabon a célébré ven-dredi dernier le 72e anni-versaire de la Péninsule. Le 2 juin 1946 fut en effetjour de référendum qui mitfin au système monar-chique et donna naissanceà la République dans unpays dévasté par des vio-lences. La cérémonie s'est dérou-lée à la résidence de l'am-bassadeur plénipotentiaired'Italie Paolo De Nicolo, enprésence des autorités ga-bonaises, dont la prési-dente de la Courconstitutionnelle Marie-Madeleine Mborantsuo, leministre du CommerceDavid Mbadinga, les minis-tres délégués auprès duministre de l'Equipement,des Infrastructures et desMines, Paule Christiane

Gondi M'Bouala, et desEaux et Forêts chargé del'Environnement et du Dé-veloppement durable, LéaMikala. Dans son propos, le diplo-mate a retracé le parcoursde cet Etat durant ces 72dernières années. D'aprèslui, ces années ont permisde bâtir “un processus d'in-
tégration de profondeur
inégalée dans le système in-
ternational”. Il est par ail-leurs revenu sur le récent

discours du président Ser-gio Mattarella dans l'en-ceinte de l'Institutuniversitaire européen àBadia Fiesolana, en Tos-cane, lors de l'ouverture dela conférence sur "l'état de
l'Union 2018, solidarité en
Europe”. Un moment aucours duquel Sergio Matta-rella a rappelé qu'il “ne res-
tait qu'un court bout de
chemin à parcourir pour
que toute la construction
européenne soit à l'abri de

Les 72 ans de la République
Italie/Fête nationale 

R.H.A
Libreville/Gabon 

L'ambassadeur d'italie Paolo De Nicolo gratifiant l'artiste Charmelle Seba de la médaille de chevalier de l'ordre
de l'étoile d'Italie. Photo de droite : Les invités lors du cocktail dînatoire offert.
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Les officiels posant avec l'ambassadeur d'Italie, De
Nicolo
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ces menaces, mais disons-le,
il suffirait d'un temps en-
core plus court pour en
saper les fondations”. Ce,pour illustrer le vent dechangement “qui souffle
fort sur les institutions et la
vie politique italiennes
après les élections législa-
tives du 4 mars dernier, en
secouant plus le rôle des
forces politiques tradition-
nelles avec un élan réforma-
teur qui exprime par-dessus
tout les besoins de secteurs
sociaux en quête de ma-
jeures opportunités de crois-
sance et de protection”, aajouté le plénipotentiaire. Ila en outre émis le vœu devoir cette aspiration auchangement être renforcée

dans plusieurs domaines. Il est à noter que cette com-mémoration était la der-nière du diplomate italien,qui est arrivé au terme deson séjour en terre gabo-naise. Il l'a indiqué en re-merciant les autoritésgabonaises qui, depuis sonarrivée en septembre 2014,n'ont cessé d'entretenirune parfaite relation aveclui durant sa mission.Le deuxième temps fort decette cérémonie a été la dis-tinction décernée à l'artisteCharmelle Seba. Laquelles'est vue remettre les in-signes de chevalier de l'or-dre de l'étoile d'Italie pourles services rendus.


